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COMPTE RENDU DE LA PERMANENCE DU 9 MAI 2018 AU GRAND BALCON

Le chef de table Jean-Pierre AUBANTON qui remplaçait normalement le nominé, ayant
dû être hospitalisé durant la nuit pour des calculs biliaires qui ne tombaient pas juste
et surtout pas là où il fallait, une sombre incertitude s’installe pour savoir quel sera le
dévoué sacrifiant à l’usage du rapport circonstancié…

Comme aucune décision n’est prise mais considérant que le Rotary se doit d’être un
exemple de solidarité, je propose ces quelques lignes qui ne pourront qu’être amélio-
rées par toutes les autres participations volontaires des convives participant à cette
toujours agréable réunion.

Le menu du jour ne recueillant l’agrément d’aucun d’entre nous, chacun choisit un
seul plat qui va mettre un temps certain à monter au dernier étage où nous avons dé-
sormais la table ronde attitrée. Cette attente prolongée a été richement meublée par
Didier BASCOUL qui nous a expliqué les immenses difficultés pour intégrer des ap-
prentis mineurs tant les réglementations sont contraignantes ce qui a pour effet d’é-
carter encore un peu plus les jeunes de la culture du travail.

Harald, qui accompagnant notre « chuchoteuse Next-Présidente » (l’inspecteur OFLAN
dixit) indique que l’effet est diamétralement opposé outre-Rhin car l’apprentissage est
loin d’être lié à l’échec scolaire comme en France. Au contraire, les entreprises se dis-
putent les jeunes qui s’intéressent au travail manuel car elles sont conscientes que
c’est la seule possibilité de conserver leur mentalité industrieuse. Par ailleurs, le tissus
industriel allemand est surtout composé d’entreprises familiales sous forme de GMbH
(SàRL) dont le soucis majeur est la pérennité de l’entreprise et non la distribution de
dividendes aux actionnaires.

Didier continue ensuite à fustiger les règlements administratifs français en évoquant
les pleins pouvoirs des Bâtiments de France dans les périmètres de classement des im-
meubles supposés historiques comme le Temple de Mazamet qui empêche l’immeu-
ble du Grand Balcon d’utiliser des fenêtres PVC ou aluminium alors que les bâtiments
de l’autre côté de la rue peuvent en profiter au niveau prix et performance thermique.
De même la maison de Lagoutine qui appartient à un riche industriel de l’Est de la
France. Cet homme cherchant avant tout à défiscaliser avait confié la rénovation et l’a-
ménagement à un promoteur qui, en faisant n’importe quoi, a rendu la maison inex-
ploitable.

Roger abonde dans le sens du pouvoir exorbitant des architectes des Bâtiments de
France, qui dans la mesure où un projet ne les inspire pas, ils peuvent trouver un pré-
texte arbitraire pour faire valoir leur refus et certainement justifier leur emploi : son
fils, près de Paris était critiqué pour une avancée de 8 cm alors que c’est la forme du
toit qui causait au monsieur des réflexions métaphysiques…

Mais les entrecôtes, les noix St Jacques, la daurade et le merlu font enfin leur appari-
tion et Yves ayant un bridge sur le feu, n’aura pas le temps d’engloutir le café entraî-
nant Bernard, son chauffeur, dans une folle équipée à travers Mazamet…

Place aux autres comptes-rendus !
Didier Carme
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CONCERT DANS LE GOUFFRE GÉANT DE CABRESPINE — SAMEDI 12 MAI 2018

Après le succès de l’an
dernier, Yves Gourinat
avait décidé de donner
un nouveau concert
dans l’imposant gouffre
de Cabrespine.

À la flûte et au hautbois
de l’an dernier succé-
daient le violon (avec
Camille Calvayrac) et le
violon alto (avec Maria
Fernanda Tovar).

De son côté, Yves
avait abandonné
l’orgue pour le
piano.

Ce qui n’a pas
changé c’est l’en-
chantement, le
plaisir pour les
amateurs de mu-
sique à l’écoute
du son de ces ins-
truments magni-
fié par la voûte
du gouffre.

Photo Didier Carme
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Certains spectateurs ont prolongé la soirée avec un repas au restaurant de Cabrespine.

Nos deux students, Arthur et Jose, étaient venus avec Luis Fernandez. À leur table, un
jeune baryton, Sylvain Falipou.

Sylvain va partir pour continuer ses études aux
États-Unis, le Rotary l’aidera financièrement. Il a
promis de nous rendre visite lors de l’un de ses re-
tours. En attendant il nous interpréta a cappella
un air célèbre de Don Giovanni de Mozart (1).

C’est un très bon repas qui nous fut servi, et l’on
peut affirmer qu’il fut bien arrosé. En effet, une
pluie intense est tombée durant toute la soirée.
Restaurant inaccessible en voiture, ruelles mal
éclairées et transformées en petits ruisseaux ont
quelque peu compliqué le retour.

(1) Mille e tre - Leporello - Air du catalogue
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ASSEMBLÉE GÉNÉRALE JEUDI 17 MAI 2017
VISITE DU MILITARIAL ET REPAS À NOAILHAC

Assemblée générale décalée dans le temps (un jeudi) et dans l’espace (à Boissezon
d’abord puis à Noailhac).

À partir de 18h nous avions rendez-vous au Militarial à
Boissezon. Nous étions attendus pour une visite gui-
dée, par Jean-Pierre Darmais qui en est le président.
Jean-Pierre a « hérité » de cette présidence à la suite
du décès brutal en novembre 2016 du fondateur, le
docteur Christian Bourdel.

Le Militarial, il faut y ajouter « Musée mémorial pour la
paix » pour donner le nom complet du musée, est situé
dans un fort du XIe siècle à Boissezon.
«Cet ensemble, qui est unique dans la région Occitanie,
est l’œuvre d’une vie. Il n’existe que grâce à la persévé-
rance et à la pugnacité de Christian Bourdel et de son
cercle d’amis collectionneurs» nous précisa d’entrée
Jean-Pierre avant de débuter la visite.

Deux guides lui viendront en aide car la taille des sal-
les d’une part et l’arrivée étalée des rotariens de l’au-
tre, nécessitaient la formation de plusieurs groupes.

Ce que l’on découvrit fut assez impressionnant, on se
demande comment son fondateur réussit à réunir
plusieurs milliers d’ouvrages et d’objets de toutes sor-
tes dans les huit salles que comporte le musée (dont
une en cours de réaménagement à la suite d’un im-
portant vol d’armes voici quelques mois) : Tenues de
soldats français, anglais, américains, allemands, etc.
montées sur des mannequins, une grande diversité
d’armes, fusils, baïonnettes, couteaux, bazookas ;
une liste qu’il est impossible de détailler tant elle est
longue et diverse. On ne peut que conseiller à ceux
qui n’ont jamais vu ce musée d’aller à Boissezon : une
visite s’impose.

Une petite anecdote historique : le jerrican que nous connaissons tous
et qui paraît si banal est une invention allemande datant des années 30.
Créé pour alimenter en carburant les engins mécaniques de l’armée, sa
fabrication fut jalousement gardée secrète, les pays alliés ne le décou-
vrirent que durant la guerre. Qu’avait-il de révolutionnaire ? Sa forme
rectangulaire et non ronde comme on le concevait alors, permettait un
stockage et un transport aisé. Ses 3 poignées permettaient de l’attrap-
per par celle du milieu lorsqu’il était plein et par une du bord pour en
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prendre deux en même temps lorsqu’il était vide. Simple mais il faillait y penser. À dé-
faut de l’avoir inventé les anglais lui ont donné son nom : jerrican. En anglais « Can »
c’est un bidon, Jerry est l’équivalent de notre « Boche ou Fritz ».

La soirée s’est poursuivie à l’Hôtellerie d’Oc de Noailhac : très bon accueil et repas
ayant rallié une majorité d’avis favorables.

Après quelques brèves annonces la présidente donna la parole à :

 Gérard Montaigut qui nous fit part des rentrées financières encourageantes pour
l’opération « Autour du lac » et nous exhorta à faire le maximum pour que cette
journée connaisse un grand succès.

 à Philippe Auzias pour nous donner des nouvelles des jeunes
engagés dans l’opération EPA

 et à Jean-Pierre Darmais qui nous fit part des difficultés finan-
cières du Militarial (dues principalement aux énormes problè-
mes d’humidité du fort). Pour aider ce musée qui en vaut vrai-
ment la peine poursuit-il, plusieurs pistes s’offrent à vous :

1. adhérer à l’association, 25 € / an... entrées gratuites pour
l’adhérent

2. faire acte de mécénat... 66% à déduire des impôts ( chèque à l’ordre 3 MN )

3. acheter du vin cuvée du centenaire… 25 € / 6 bouteilles

4. faire connaître, amener des amis visiter le musée.

et un petit coup de pouce de la part du Rotary serait accueilli avec joie conclut Jean-
Pierre.

Photo Didier Carme
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Ci-dessous le flyer édité par le Fonds de Dotation « Mécènes du Mazamétain et de la
Montagne Noire » qui peut recueillir des dons, fiscalement déductibles (66%). Ce
Fonds qui collectait jusqu’à présent des dons en faveur des prospections archéologi-
ques d’Hautpoul, peut désormais en collecter également en faveur du Militarial. Le
donateur doit donc bien préciser le projet destinataire de son don.
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PERMANENCE DU JEUDI 24 MAI

Comme toutes les permanences du Jeudi soir celle-ci se déroule au restaurant Mets et
Plaisirs.

Nous sommes installés dans le petit salon à l’abri des perturbations de la grande salle,
le tour de table est composé essentiellement de membres de l’ancien bureau et du
nouveau bureau.

Les discussions vont bon train et je ne pourrai vous restituer qu’une partie de celles-ci.

Tim est des nôtres ce qui nous réjouit, pensant pour ma part qu’il était reparti sur son
île suite au Brexit. Non c’est qu’il travaille et que les affaires de marchés ne semblent
pas être d’une grande simplicité. Didier Bascoul et David Veaute donnent leurs avis
respectifs sur la situation du secteur de la construction qui de toute évidence ne sem-
ble pas des plus réjouissants en ce début d’année.

Didier Ferrand vient nous saluer et donner des nouvelles de la santé de Coco son
épouse qui doit être opérée d’un problème dermato sur le nez, du recyclage fait la
veille en l’ancienne école de Saint Jean Minervois, du retour chargé du nectar de cette
contrée. Nous évoquons avec lui le projet des jeunes qu’il accompagne avec les cons-
tructeurs amateurs et que nous aidons matériellement dans leurs démarches.

Tim nous fait part des problèmes qu’il rencontre avec son bateau sur le canal du midi,
victime de nombreuses collisions ayant dû changer d’amarrage.

Mélanie nous entretient de l’avancement de ses qualifications dans les compétitions
canines « agility » dont elle nous fera des démonstrations lors de notre journée du 24
Juin.

David nous informe que la construction de la Passerelle d’Hautpoul a commencé et
que le chantier promet d’être spectaculaire, les manutentions de matériel étant effec-
tuées à partir des câbles tendus. Il semblerait que cette passerelle sera une réalité
physique lors du passage du Tour de France en notre contrée, le chantier promet d’ê-
tre rapide.

Nous évoquons la soirée concert à Cabrespine qui cette année ne s’est pas déroulée à
guichet fermé contrairement à l’an passé. Des réflexions semblent en cours et une
nouvelle édition se dessine pour l’an prochain, à suivre et à conforter.

L’information sur les nouveaux studios de la radio 100% qui ouvrent ces jours-ci et qui
aux dires des mieux informés seraient d’une grande qualité. Gageons qu’Olivier et Jac-
ques nous accueilleront prochainement pour nous présenter leurs nouvelles installa-
tions.
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Du fait de la constitution des membres de la tablée, des discussions de bureaux s’en-
gagent permettant de préciser certains points, rassurer les entrants, échanger sur les
projets de ceux-ci, mais je ne peux en dire plus n’étant que chef de table et non rap-
porteur autorisé de la Présidente Élue.

Il est évoqué la passation qui se déroulera le 3 juillet à Bonnery, du jamais vu au club
nous fait-on remarquer, le passage du collier entre deux présidentes…

Les discussions vont bon train, je perds le fils des conversations, le dessert à base de
fraise arrive, un silence s’établit, il dure, on parle maintenant d’Intelligence artificielle,
des grands progrès à venir. Une question est posée :

« L’intelligence artificielle arrivera-t-elle en remplacer notre connerie naturelle »

Nous n’aurons pas la réponse à cette question qui suffit à elle seule. La bonne humeur
a prévalu à cette soirée qui fut fort agréable à tous.

Pierre Perucchietti
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APÉRITIF MERCREDI 31 MAI — ÉTABLE À ROUSSETTE

Au cours de cet apéritif, la présidente a remis un chèque à l’association I.A.C.A.

Cette association de Castres vient en aide aux enfants autistes. Le concert de Yves

Gourinat à Cabrespine avait été donné avec l’objectif de récolter des fonds en leur fa-

veur. Pour différentes raisons il y eut moins de spectateurs que l’an dernier.

Mais la générosité d’un membre du club qui a joué les sponsors (après enquête, l’Ins-

pecteur O’Flan a découvert qu’il s’agissait d’un grand amateur de tango possédant un

atelier de création de bijouterie-joaillerie à Mazamet, son identification ne saurait tar-

der) et le coup de pouce du Club ont permis d’atteindre une somme légèrement infé-

rieure à celle de l’an dernier.

Remise du chèque par Julie Rouanet-Berry à la Présidente et
aux membres de l’association I.A.C.A. que l’on voit également
ci-dessous en compagnie de Yves Gourinat.
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DU CÔTÉ DES STUDENTS

Nous avons reçu des nouvelles au sujet de Maud Escande, notre mazamétaine partie
une année scolaire aux USA.

Copie d’un mail de Luis Fernandez en date du 2 mai
« J'ai eu hier les responsables du district. Ils ont eu un appel du club et du district du
Texas où est MAUD ESCANDE.
Ils sont dithyrambiques à son sujet et ne font que des éloges !!!
J'ai immédiatement transmis le message à sa famille ».

Copie du mail de Maud transmis par Xavier Pagès
« Bonjour tout le monde !
Je suis désolée de ne pas envoyer de nouvelles aussi souvent que je ou vous voudriez,
pour ma défense on vit a 3000 à l’heure ici !
Je suis dans ma troisième famille ! Nous avons déjà fait énormément de choses : de la
plongée, du ski, un voyage à Austin TX, un autre à côté de Dallas Forth Worth et nous
allons voir un rodéo la semaine prochaine ! Je suis aussi allée au bal de promo ! C’était
génial et j’en ai un autre ce samedi. Graduation day arrive, plus que 2 semaines et
demi. Cette semaine et celle d’après va être énormément chargée. Student Council de-
mande beaucoup, le lycée aussi et les activités en dehors aussi. Je ne me plains pas
j’aime rester active ! Je vais passer l’exam AP spanish. Et je regarde déjà vers le mois
de juin et juillet où je vais partir pour un mois autour des Etats-Unis !
Aujourd’hui j’ai fait ma dernière présentation au Rotary Club de Plainview et j’ai reçu
mon Paul Harris !
Je n’ai pas envie de dire au revoir à tout le monde encore, j’ai rencontré des personnes
formidables !
J’espère que tout va bien pour vous !
Je suis impatiente de savoir quel est le prochain exchange student de Mazamet ?
Merci
Maud »

ANNIVERSAIRE DE JOSE À MAZAMET

Luis Fernandez a organisé, non sans diffi-
cultés, l’anniversaire de notre student Jose
en réunissant chez lui plus de vingt stu-
dents venus de loin pour certains. Il a as-
suré l’hébergement de tous, à son domi-
cile, une première en la matière, qui avait
quelque peu affolé les autorités rotarien-
nes, mais Luis a tenu bon et tous ces jeu-
nes garderont le souvenir de ce rassem-
blement unique.
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LE ROTARY DE MAZAMET SUR TOUS LES FRONTS

Ce qui fait la richesse de notre club c’est la diversité de ses membres.

Il y a des sportifs : Didier Bascoul, Harald Dannenberg, Coco et Didier Ferrand avec
Céleste, Pascale et Gérard Montaigut, Nicole et Pierre Perucchietti, ainsi que Roger
Carles appareil photos en bandoulière, eux qui, le samedi 26 mai, ont repéré les sen-
tiers en vue de la prochaine édition de « Autour du lac » du 24 juin prochain.

Après étude de la carte, Nicole et Didier surveillés par Gérard donnent le signal du départ : Céleste s’élance la première.

Le parcours

emprunte des

sentiers ou

chemins faci-

les et variés :

s o u s - b o i s

clairs, forêt

profonde, tan-

tôt près des

habi t at io ns ,

tantôt sur des

hauteurs avec

de belles vues

p a n o r a m i -

ques, sans au-

cune pente

raide.

Une rencontre avec des ani-
maux n’est pas exclue : en-
tre l’âne et le cheval on de-
vine au loin le toit d’une
maison. Elle est historique,
mais seul, Didier Bascoul en
connaît le mystère qu’il se
fera un plaisir de vous
conter.

Déjà de retour
au lac ? Youpi,
f a s t o c h e ,
s’exclame Cé-
leste avant
d ’ e x é c u t e r
une splendide
roue
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Et puis il y a des intellectuels : Ils sont très nombreux au club (contrairement à ce que
semble penser notre doyen) même si tous ne sont pas venus au Palais des Congrès
Pierre Barraillé de Mazamet où se tenait en ce dimanche 27 mai le salon du livre.
Quelques uns (et unes surtout) se sont dévoués pour tenir un stand proposant
« Croque la vie ! » le livre de Claude Ferran et notre DVD « Mémoires de délaineur ».

Il y a enfin les héroïques, une équipe de spécialistes qui chaque année, en juin, entre-
prend le long périple jusqu’à Saint-Jean de Minervois et, avec la confrérie des Bonhe-
taïres, dans leur vignoble, participe au rite des vendanges. Ce samedi 25 mai, ils ont
formé un petit commando pour nous ramener le divin breuvage. Mettre en œuvre
notre devise « Servir », se sustenter d’un frugal repas sera leur seule récompense.

Nous avons pu pirater les photos ci-dessous dans les ordinateurs de Julie Rouanet, Di-
dier Ferrand, et Xavier Pagès, photos qui mieux que des mots prouvent les difficiles
épreuves qu’ont dû affronter nos amis.

Il semblerait cependant que tous, sportifs, intellectuels et héroïques soient largement
permutables, enfin presque tous.

Claude Ferran en train de dédicacer son livre à une cliente qui n’a pas résisté aux arguments publi-
citaires de Gérard Montaigut, et Anne Dannenberg venue prendre le relais de Julie Rouanet


